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Sommeil Egare *)
par Michel Beaugency

Man desir est, de m'etendre settlement a tes cotes;
Sentir, a la hauteur de mes jambes, tes jambes

de mes levres, tes levres;
de ma poitrine, la tienne

Sentir ipie nos haleines legeres se rnarient,
et puis dormir.

Dormir et te regarder.
Te regarder et jermer les paupieres.
Te regarder an tracers de mes
paupieres fermees.

Et puis dormir;
Et puis refer.

Rever a la rcalite:
Rever tpie tu dores, pres de moi

sur mon epaule.
Te regarder et toi dormir.
Toi d'evader et moi jouir.

* Ce poeme est tire du volume «Feux vifs et flammes mortes pour un astre eleint»
de Michel Beaugeney. edite aux «Presses du Livre Fran^ais». 29. Rue de PEehaude.

Paris (Collection Relai).

Croquis Parisiens
I. Porte Dauphine

par DYORE

J'avais pris un soir d'affluence le metro ä la Place Clichy. C'etait
a l'oree du printemps. Une sorte de lassitude flottait dans Fair. On

commengait ä rever des premieres verdures. Mais dans les wagons du
metro la foule se pressait. II y regnait cette atmosphere lourde et suante
de fin de journee qui marque le retour des travailleurs.

Un pen las moi-meme, je m'assis au hasard d'une place librc, an
fond du wagon, laissant mes pensees voguer sans hut.

Je n'avais pas particulierement remarque qu'il y avait ä cote de moi
un jeune ouvrier tete nue, line meche brune et indocile serpentant sur
le front. II somnolait. II avait les traits tires par la fatigue, une
musette posee sur la cuisse.
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